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SELON UN NOUVEAU RAPPORT, LES PROMESSES FAITES 

AUX JEUNES NE SONT PAS ENCORE SUIVIES D'EFFET
Les investissements des donateurs dans les programmes de population 

et de santé procréative restent très en-deçà des engagements pris 
ORGANISATION DES NATIONS UNIES, New York, 23 avril 2012 — Des mesures urgentes sont nécessaires pour protéger et concrétiser les droits humains des jeunes, en particulier leur droit à la santé sexuelle et procréative. Alors seulement ils seront en mesure de contribuer pleinement au développement de leur pays, selon un nouveau rapport des Nations Unies. 

Dans un monde de 7 milliards, 1.8 milliard sont âgés de 10 à 24 ans. Presque tous vivent dans le monde en développement. Si des progrès considerables ont été faits ces dernières années dans l'élaboration de saines politiques nationales pour les jeunes, ces politiques sont souvent privées des investissements nécessaires ou ne sont pas intégrées dans les politiques nationales d'ensemble, selon le Suivi des programmes de population, centré sur les adolescents et les jeunes, présenté par le Secrétaire général de l'ONU à la quarante-cinquième session de la Commission de la population et du développement (CPD). 

“Beaucoup supposent que tous les jeunes ont accès à l'information, que la plupart d'entre eux poursuivront très probablement leur scolarité, qu'ils diffèrent leur entrée dans la population active jusqu'après l'obtention d'un diplôme, et qu'ils ne se marient et n'ont des enfants que lorsqu'ils se sentent prêts”, a déclaré le Dr. Babatunde Osotimehin, Directeur exécutif de l'UNFPA, Fonds des Nations Unies pour la population. “Mais ceci n'est pas vrai pour tous les adolescents et les jeunes dans le monde entier. En fait, beaucoup de ces problèmes lancent encore un sérieux défi à la majorité des jeunes dans les pays en développement.”

Les jeunes continuent d'affronter la pauvreté, un chômage répandu, une éducation inadaptée à leurs besoins, une mauvaise santé et la violence, est-il dit dans le rapport. Des millions de filles n'ont pas accès aux services de santé sexuelle et procréative pour éviter les grossesses non recherchées, les avortements pratiqués dans des conditions dangereuses et les infections sexuellement transmissibles. C'est pourquoi environ 3 millions d'avortements pratiqués dans des conditions dangereuses ont eu lieu en 2008 dans les pays en développement chez les filles âgées de 15 à 19 ans. 

“La nécessité d'investir dans les jeunes est plus urgente que jamais”, a déclaré le Dr. Osotimehin. “C'est maintenant qu'il faut agir.”
Le besoin non satisfait de moyens de contraception modernes demeure à un niveau parmi les plus élevés, précise le rapport. Une étude montre que dans les pays subsahariens plus de 60 % des adolescents des deux sexes ne savent pas comment prévenir une grossesse, et plus d'un tiers comment se procurer des contraceptifs. De ce fait, 41 % de toutes les nouvelles infections à VIH se produisent dans le groupe d'âge 15-24 ans, et 3 000 jeunes de plus sont infectés chaque année.  

Les mariages d'enfants sont encore une pratique répandue: dans les pays les moins avancés, 30 % des femmes âgées de 15 à 19 ans sont mariées ou vivent en concubinage. Non moins de 60 % des agressions sexuelles sont commises contre des filles de moins de 16 ans, et plus de 3 millions de filles sont dans le monde entier exposées chaque année à la mutilation ou ablation génitale féminine. 

Le rapport conclut que le Programme d'action de la Conférence Internationale sur la population et le développement (CIPD), tenue au Caire en 1994, et les principales mesures pour son application “représentent encore un agenda inachevé pour les jeunes dans la plupart des régions du monde.”

“Le Programme d'action de la CIPD fournit une orientation concernant les politiques, programmes et ressources qui sont nécessaires pour venir en aide aux adolescents et aux jeunes, et les pays ont réaffirmé et renforcé cette orientation en de nombreux accords intergouvernementaux depuis la CIPD”, a déclaré le Dr. Osotimehin. “Pourtant, les pays ont encore beaucoup à faire pour satisfaire aux droits et aux aspirations des jeunes.”

Il fallait environ 65 milliards de dollars en 2010 pour appliquer les programmes de population et santé procréative adoptés au Caire, notamment ceux destinés à aider les jeunes. Il était prévu qu'un tiers de ce montant, soit environ 21,7 milliards de dollars, serait investi par les donateurs. Néanmoins, un récent rapport du Secrétaire général montre que l'assistance des donateurs, qui a augmenté régulièrement au cours des quelques dernières années, est en train de se ralentir et demeure très inférieure à l'engagement pris de fournir 21,7 milliards de dollars. Cette assistance, qui s'élevait à 10,6 milliards de dollars en 2009, s'est légèrement accrue en 2010, passant à 10,7 milliards de dollars, et doit selon les prévisions atteindre 11,4 milliards de dollars en 2011 et 11,9 milliards de dollars en 2012. 
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